
- 359 -

L'INOIRÉDULITÉ DE ESAINT TROMAS

Jésus dit à Thomaý>: " Tu as cru. parDe que tu as vu ; heurex
ceux qui n'ont pas vu et qui néanmoins ont cru ! " Paroles rem-
plies d'une divine autorité. conseil salutaire donné non seule-
ment à Thomas, mais à tous les hommes qui veulent entrer en
:apport avec Dieu et sauver leurs âmes! Que voulait dinc Jésus
de son disciple ? Ne venait-il pas de l'entendre confesser la foi
dont il était désormais pénétré ? Thonas, d'ailleurs, était-il si
coupable d'avoir désiré l'expérience personnelle avant de donner
son adhésion au plus étonnant des prodiges ? Etait-il tenu de
s'en rapporter à Pierre ou aux autres., au point d'avoir à craindre
de manquer à son maitre, en ne déférant pas à leur témoignage ?
Ne faisait-il pas preuve de prudence en suspendant sa conviction,
jusqu'à ce que d'autres arguments lui eussent révélé à lui-même
que le fait était tel que ses frères le lui racontaient? Oui, Tho-
mas était un homme sage, un homme prudent qui ne se confiait
pas outre mesure ; il était digne de servir de modèle à beau-
coup de chrétiens qui jugent et raisonnent comme lui dans les
choses de la foi. Cependant, combien est accablant dans sa don
ceur si pénétrante le roproche de Jésus ! Il a daigné se prèter
avec une condescendance inexplicable, à 'in.solente vérification
que Thomas avait osé demander ; maintenant que le disciple
tremble devat le divin Ressuscité, et qu'il s' 'crie dans l'émotion
la plus sincere : - Oh ! vous ites bien mon Seigneur et mon
Dieu ! " Jésus ne lui fait pas grâe de la leçou qu'il avait méri-
tée. Il faut un châtiment à cette hardiesse, à cette incrédulité;
et ce châtiment consistera à s'entendre dir» " Tu as cru, Tho-
mas, parce que tu as vu. "

Mais Thomas était-il donc obligé de croire avant d'avoir vu ?
-Et qui peut en douter ? Non seulement Tlomas, niais tous
lesapôtres étaient tenus de croire à la résurrection de leur Maître
avant même qu'il se fût montré à eux. N'avaient-ils pas vécu
trois années dans sa compagnie ? Ne l'avaient-ils pas vu confir-
mer par les plus divins prodiges sa qualité de Messie et de Fil>
de Dieu ? Ne leur avait-il pas announé sa résurrection pour le
troisième jour après sa mort ? Et quant aux humiliations et aux


